ARREST  DU  CONSEIL  D’ESTAT 

D ü R O Y> 

Portant  Repentent  entre  les  Marchands  Lthratres  8f  Imprimeur s'^ 
& les  Marchands  Merciers-GroJfïers^Joüailliers^ 

Do  10*.  Septembre  173  j. 

Extrait  des  Regtjlres  du  Confeil  d'Etat» 

E ROY  s’étant  fait  reprefenter  les  differens  Ar- 
rêts rendus  en  Ton  Confeil  d'Etat  privé  , fervant  de 
Reglement  pour  les  Libraires  & Imprimears  des 
Villes  de  Paris,  Rouen,  Rennes  & Saint  Quentin, 
& les  Marchands  Merciers  defdites  Villes , & no- 
tamment celui  du  13.  Mars  1730.  contradictoire- 
ment  rendu  entre  les  Sindic  8c  Adjoints  de  la  Communauté  des  Li- 
biaires  8c  Imprimeurs  de  la  Ville  de  Paris,  8c  les  Maîtres  8cGzt-^ 
des  du  Corps  des  Marchands  Merciers-Groffiers-Jotiailliers  de  la 
même  Ville  ,*  par  lequel  Sa  Majefté,  de  l’avis  de  M.  le  Garde  des 
Sceaux , auroit , entre  autres  chofes  , fait  deffenics  à tous  Mar- 
chands-Merciers de  ladite  Ville,  fous  les  peines  portées  par  les 
Rcglemens,  de  vendre  & débiter  aucuns  livres  imprimez,  â l’ex- 
ception néanmoins  des  ABC,  des  Almanachs  8c  des  petits  livres 
d’heures  & de  prières  , imprimez  hors  ladite  Ville  de  Paris  , 
non  excedant  deux  feuilles  d’imprelïion  du  caraétere  dit  Cïcero  ; 
ordonné  que  lefdits  Marchands- Merciers  de  Paris,  feront  tenus 
dans  quinzaine  du  jour  de  la  ngniheation , de  vendre  aux  Librai- 
res les  livres  qu’ils  pourroienr  avoir  , qui  ne  feroient  par  confor- 
mes audit  Arrêt , quant  au  nombre  de  feuilles  8c  caraCteres  ; après 
lequel  tems  Sa  Majeftc  auroit  permis  aufd.  Sindic  8c  Adjoints  des 


Imprimeurs  & Libraires^  conformément  an  Reglement  du  iS.  Fé- 
vrier 1713.  & fans  être  obligez  d*avcrtir  ni  prendre  avec  eux  au- 
cun Garde  de  la  Communauté  des  Merciers , de  faifir  les  livres  qui 
fc  trouveroient  en  contravention  chez  lefdits  Merciers,  & ce,  en 
vertu  d’une  permiihon  fpeciale  du  Sr  Libuteoant  General  de  Poli- 
ce , dans  laquelle  feroient  inférez  les  noms  de  ceux  chez  lefqoels 
la  vifîte  devroit  être  faite , & en  fe  faifaut  accompagner  d’un  Com- 
miflaire  nommé  par  le  Sr  Lieutenant  General  de  Police  : Et  Sa 
Majefté  voulant  que  ledit  Arrêt  du  13.  Mars  1730.  enfcmbleceux 
qui  font  intervenus  entre  les  Libraires  5c  Imprimeurs  des  Villes  de 
Rouen,  Rennes  & Saint  Quentin , 5c  les  Marchands  Merciers  def- 
dites  Villes,  foient  executez  dans  toutes  les  autres  Villes  du  Royau- 
me , pour  empêcher  les  abus  qui  peuvent  s’y  commettre , Ôc  faire 
cefler  les  plaintes  qu’Elle  reçoit  journellement  à ce  fnjet  : Oüy  le 
Rapport, LE  ROY  ESTANT  EN  SON  CONSEIL, a 
ordonné  & ordonne , que  les  Arrêts  de  Ton  Confeil  d’Etat  privé , 
fervant  de  Reglement  pour  les  Libraires  5c  Imprimeurs  des  Villes 
de  Paris,  Rouen,  Rennes  5c  Saint  Quentin,  ôc  les  Marchands 
Merciers  Greffiers- Joüaillicrsdcfdites  Villes , feront  executez  félon 
leur  forme  & teneur;  en  confequence,  fait  Sa  Majefté  très-expref- 
fes  inhibitions  5c  deffenfes  â tous  Marchands  Merciers -Groffiers- 
Joüailliers  de  chacune  des  Villes  du  Royaume,  de  vendre  ni  dé- 
biter â l’avenir  aucuns  livres  imprimez , à l’exception  néanmoins 
des  ABC,  des  Almanachs  , 5c  des  petits  livres  d’heures  & de 
prières  , imprimez  hors  la  Ville  de  leur  réftdence  ordinaire , qui 
o’excederont  pas  deux  feuilles  d’impreffion  du  caraétere  dit  Cicero^ 
(bus  peine  de confiffiation  ôc  de  joo.  1.  d’amende,  conformément  â 
l'Article  IV.  de  l’Arrêt  du  Confeil  du  28.  Février  1723.  fervaoc 
de  Reglement  pour  la  librairie  5c  Imprimerie,  Veut  Sa  Majefté  que 
dans  quinzaine  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Arrêt,  lefdîrs 
Merciers-Groffiers'joüailliers  foient  tenus  de  vendre  aux  Libraires 
les  livres  qu’ils  pourront  avofr  en  leur  pofteffion,  autres  qne  cenx 
ci-deftus  fpeciftez  ^ pafle  lequel  tems,  permet  aux  Syndics  5e  Qaf; 
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Jes  des  Libraires  & Imprimeurs  dans  les  Villes  où  il  y a Cham- 
bre Syndicale , de  aux  Libraires  & Imprîmenrs  établis  & reçus  Maî- 
tres avec  les  formalitcz  reqnifes , dans  les  antres  Villes , même  dans 
celles  où  il  ne  fe  tronveroic  qa’un  feul  Libraire , de  faifîr  chez  Icfd. 
Merciers,  les  livres  qui  pourroient  s’y  trouver  en  contravention  au 
prefênt  Reglement,  après  en  avoir  obtenu  la  permiffion  du  Juge 
de  Police,  dans  laquelle  feront  inferez  les  noms  de  ceux  chez  qui 
iavifîte  devra  être  faite,  à reffet  de  quoi  ils  feront  tenus  de  fe  fai- 
re accompagner  d’un  Officier  de  Police,  ou  d’un  Huiffier,  fans 
néanmoins  qu’ils  foient  obligez  d’avertir  ni  de  prendre  avec  eux 
aucun  Garde  de  la  Communauté  des  Merciers.  Ordonne  en  ou- 
tre Sa  Majeftés  que  les  ballots  ou  paquets  de  marchandifes  de  li- 
brairie, dont  la  vente  efl;  permife  aùfdits  Marchands  Merciers,  ôc 
qui  arriveront  dans  lefdites  Villes  à leur  adreffe,  ne  pourront  leur 
être  remis  qu’ils  n’ayent  été  préalablement  vus  & vifîtez  par  lefd. 
Libraires  & Imprimeurs,-  à l’effet  de  quoi,  deffend  Sa  Majefté  à 
tous  Voituriers  , Meffagers  , Rouliers  6c  autres  , chargez  def- 
dits  ballots  & paquets  , de  les  délivrer  à leur  adreife  , voulant 
qu’à  leur  arrivée  ils  foient  déchargez  à la  Douane,  dans  les  Villes 
où  il  y en  a , & de  là  portez  à la  chambre  Syndicale  des  Libraires 
& Imprimeurs,  pour  y être  vifiiez  par  les  Syndics  on  Gardes  de  la 
Librairie,  &où  il  ne  fe  trouveroit  point  de  Douane  ni  de  Cham- 
bre Syndicale  , veut  Sa  Majefté  que  lefdits  ballots  ou  paquets  de 
Librairie,  (oient  portez  dans  le  lieu  à ce  deftiné,  par  le  Juge  de 
Police,  pour  y être  vifitez  en  fa  prefence  par  les  Libraires  defdi- 
tes  Villes  ; le  tout  à peine  contre  les  contrevenans , de  confifea- 
tion  de  leurs  chevaux , charrettes , voitures  & autres  équipages , de 
mille  livres  d*amende  , & de  répondre  en  leur  propre  & privé 
nom , tant  des  abus  qui  en  pourroient  arriver , que  de  tous  dépens, 
dommages  & intérêts  envers  les  Libraires,  même  de  punition 
exemplaire  en  cas  de  récidive,  conformément  à l’article  XC.  du- 
dit Rcglcmcut  du  28,  Février  1713.  Ordonne  Sa  Majefté  que  s’il 
fe  trouve  dans  lefdits  ballots  ou  paquets  de  librairie  à l’adreÎTe  des 


Merciers , d’autres  livres  que  ceux  dont  le  débit  leur  eft  permis  ^ 
il  en  fera  dreifé  procès  verbal , fur  lequel  lefdits  Libraires  en  pour- 
fuivroDt  pardevant  le  Juge  de  Police,  la  confifeation  avec  l’amen- 
de contre  lefdits  Merciers,  fuivant  qu’il  eft  ci-deffus  preferit.  En- 
joint Sa  Majefté  aux  Sieurs  Intendans  Sc  Commiflaires  départis 
dans  les  Provinces  Sc  Generalitez  du  Royaume,  ôc  aux  Juges  de 
Police , de  tenir  , chacun  en  droit  foi , la  main  à rexecution  du 
prefent  Arrêt  de 'Reglement  , qui  fera  tranferit  fur  les  Regiftres 
de  la  Communauté  , tant  des  Libraires  & Imprimeurs,  que  des 
Merciers  des  differentes  Villes,  Sc  en  outre  lu  , publié  & affiché 
par  tout  où  befoin  fera,  à ce  que  perfonne  n’en  ignore.  Fait  au 
Confeil  d’Etat  du  Roy , Sa  Majefté  y étant,  tenu  à Vcrfailles  le 
dix  Septembre  1735:.  S'tgnk ^ PHELYPEAÜX. 


JE^N-BJPTISTE  DES  GALOIS,  CHEVALIER, 

Seigneur  de  la  Tour  , Glené , Chezelles  - Dompïerre  ëf  autres 
Lieux , Confeïller  du  Roy  en  fes  Confeih  , Maître  des  Requêtes 
ordinaire  de  fin  Hôtel,  Premier  Preftdent  du  Parlement , Inten-^ 
dant  de  JuJike , Police  Finances  en  Provence , & Commun-^ 
dant  audit  Pays^ 

EU  l’Arrêt  du  Confeil  ci*delTus  : 

Nous  Ordonnons  que  ledit  Arrêt  fera  exécuté  félon  fa  for^ 
me  Sc  teneur,  dans  l’étenduë  de  nôtre  Département , & à cet  ef- 
fet lu , publié  & affiché  par  toutou  befoin  fera , Sc  tranferit  for  les 
Regiftres  de  chaque  Communauté , tant  des  Libraires  Sc  Impri- 
meurs , que  des  Merciers  des  diffentes  Villes  de  la  Province , par 
les  foins  Sc  fur  les  ordres  de  nos  Subdelegucz , aufquels  nous  en- 
joignons, chacun  à leur  égard,  d’y  tenir  la  main  F a it  ù Aix 
le  17.  Gdobre  1735.  ^ LA  TOUR.  Et  plusbas.: 

Par  Monfeîgneur,  Pal  te  au. 


A A ÎX , Chez  Jofeph  David , Imprimeur  du  Roy , du  Pays  de  de  la  Ville.  m 


